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Une AG aux flambeaux 

par Michèle Chevalier 

Les 23-24 janvier se tenait le congrès an-
nuel de la FFCAM. J'y étais encore cette an-
née en tant que membre du comité directeur 
fédéral. 

Une histoire pour moi qui a commencé par 
des lois. En fait une loi sur le sport imposant 
à toutes les instances d'une fédération spor-
tive, donc à tous les comités directeurs à tous 
les niveaux, des quotas de femmes propor-
tionnels aux nombres de licenciées. Pas 
beaucoup de femmes en montagne ? Mais si, 
en randonnée et en escalade principalement, 
mais pas seulement. Comptez-nous au Gums, 
vous verrez. Mais peu de femmes candidates 
dans les instances, donc on était venu me 
solliciter avec toujours les mêmes argu-
ments : « juste quelques réunions, pas grand 
chose à faire… » et j'avais accepté. Quatre 
ans déjà – une olympiade – et donc cette an-
née, année des JO d'été, toutes les instances 
sont renouvelées dans les fédérations. Rassu-
rez vous, je n'étais plus candidate et retrouve 
un peu de temps pour le club, pour grimper, 
skier… 

Donc cette AG importante car élective se 
tenait à Rivesaltes. Mauvaises conditions 
dans les montagnes et alerte orange sur le 
Roussillon annoncée dès le vendredi. Arrivée 
vendredi soir à Rivesaltes, beau temps, ciel 
étoilé, pas de vent, il fait doux. Petit tour en 
soirée pour voir la mer entre parisiens frus-
trés, bain de minuit pour certains dont je ne 
fais pas partie et retour bien sage pour dor-
mir. En cette saison, tout est vide et fermé 
sur le front de mer. Samedi, alerte rouge sur 
le département, ouverture officielle de l'as-
semblée générale dans le palais des congrès 
de Rivesaltes, le Dôme. Nombreux discours 
des officiels invités, la routine. Dehors le vent 
augmente, petite annonce pour signaler une 
voiture qui recule toute seule sur le parking. 
On continue : présentation des candidats, 
bruit de tôles, mais cette construction mo-
derne en forme d'igloo résiste. On continue : 
votes pour le nouveau comité directeur. Il est 
midi. Dehors une rafale, une dame s'étale de 
tout son long. Des hommes galants se précipi-
tent. Mais il faut sortir pour se rendre au res-
taurant à 500 m de là. Les consignes passent, 
covoiturage obligatoire. Sympathique ce res-
taurant dans une grosse bâtisse, murs épais, 
lumière feutrée, bougies, petite musique. On 
se sent bien, on n'entend plus le vent. C'est à 
peine si on s'aperçoit de la coupure d'électri-
cité. Mais il règne une agitation anormale 
côté organisateurs et voici l'annonce de l'ar-
rêté préfectoral interdisant les manifestations 
publiques. Y aura-t-il une exception ? Oui et 
non. Le Dôme est fermé, trop dangereux. Suit 

l'interdiction de circuler à pied. Le restaurant 
nous hébergera. Et ceci très gentiment, pour-
tant nous encombrons la salle dans laquelle 
ils doivent nous servir ce soir. Seul souci, 
l'eau est coupée et nous sommes environ 350 
personnes. 

 En début d'après-midi était prévu notre 
dernier comité directeur. Nous le ferons. 
Imaginez une vingtaine de personnes dans 
une petite salle bien fraîche, sans fenêtre, 
autour d'une grande table avec quelques 
chandeliers, prenant connaissance des der-
niers documents remis en séance, ambiance 
monacale, ce n'est pas retour vers le futur 
mais vers le passé. Pour moi, une magnifique 
fin de mandat, pour d'autres, la catastrophe, 
chacun sa vision. 

Début de soirée avec un débat sur les assu-
rances, les remises des médailles et des huits 
d'or, les petites histoires de Luc debout sur la 
table un chandelier à la main pour animer 
cette soirée. Émotion pour les médailles d'or, 
ces personnalités du CAF qui passent la main 
après vingt, trente années ou plus d'investis-
sement à tous les niveaux du CAF, dont le 
national. Repas de gala et retour à l'hôtel 
pour finir notre retraite aux flambeaux en 
procession dans les escaliers. Toujours pas 
d'eau, ni d'électricité. 

Dimanche, l'électricité a été rétablie dans la 
nuit mais toujours pas l'eau. Le Dôme a souf-
fert. La municipalité met à notre disposition 
un gymnase dans lequel on pourra se geler 
les fesses toute la matinée sur les gradins en 
béton, mais surtout dans lequel on pourra 
terminer notre AG et y élire le nouveau prési-
dent de la fédération. Encore quelques dis-
cours, la partie officielle est terminée. Res-
tent les covoiturages pour rejoindre Montpel-
lier car les trains n'atteignent plus Rivesaltes, 
la dégustation de muscat, le dernier repas, 
les adieux, et les « à l'année prochaine ». 

Que faut-il retenir de cette assemblée géné-
rale ? Le changement d'équipe : Bernard Mu-
dry après 8 ans de présidence se retire et 
passe le relais à Georges Elzière, secrétaire 
général sortant de la Fédération. L'Île de 
France présentait plusieurs candidats dont 
Hélène Denis du CAF IDF qui est élue au Co-
mité. Tous les sortants qui se représentaient 
ont été réélus. Le compte rendu officiel et les 
photos sont sur http://www.ffcam.fr/ 

Et donc la tradition est respectée, le secré-
taire général succède au président.  

Conclusion pour le Gums : qui est secrétaire 
général au Gums ? et est-on respectueux des 
traditions ? 

Vie du GUMS 


